
 

 
 

Déclaration Liminaire CSA 29/09/26. 

 

 

Monsieur le Président du CSA, 

 

 

À la lecture des sujets retenus pour ce CSA, la CGT IP 47 ne peut que constater, une nouvelle 

fois, le décalage entre les sujets que vous choisissez de mettre à l’ordre du jour et les difficultés 

concrètes auxquelles sont confrontés quotidiennement les agents du SPIP 47. 

 

 

Alors que notre service traverse une période particulièrement difficile, vous nous proposez 

aujourd’hui de consacrer cette instance à des sujets bien éloignés des préoccupations actuelles 

de vos agents et des difficultés concrètes auxquelles ils sont confrontés. Ces sujets paraissent 

davantage répondre aux attentes et aux échéances institutionnelles de la DISP qu’aux besoins 

réels de votre SPIP. 

L’envoi trop tardif de l'ODJ (3 jours ouvrés avant le CSA) et des documents associés, ne nous 

a pas permis d’en prendre sereinement connaissance, de les étudier et d’échanger avec nos 

collègues à leur sujet. 

Notamment, s'agissant du projet de diagnostic "plan équité" qui nous parait déjà contenir des 

éléments à discussion. Cette transmission hors délai ne nous a pas non plus permis de recueillir 

auprès de vos agents les questions diverses à vous proposer. 

Un CSA ne peut pas être une simple chambre d’enregistrement. Il doit être un véritable espace 

de dialogue social, dans lequel les conditions de travail, l’organisation du service et les 

préoccupations des personnels doivent être discutés puis votés. 

Aujourd'hui, avec cet ODJ vous balayez consciemment nos vraies urgences sous le tapis. 

 

Les urgences de votre SPIP aujourd’hui, c’est notamment de revenir sur vos décisions 

arbitraires et anxiogènes concernant l’organisation de l’Antenne mixte d’Agen et leurs 

conséquences sur le bien-être au travail de vos agents. 

Les urgences de votre SPIP aujourd'hui, c’est également la situation de l’Antenne d’Eysses, qui 

va prochainement devoir faire face au départ simultané de deux collègues en congés parentaux 

et une fin de contrat, dans un contexte où les effectifs sont déjà fragilisés et où la charge de 

travail ne cesse de peser sur eux. 

Et pourtant, aucun de ces sujets évidents ne figurent à l’ordre du jour. 

 

Enfin, moins de 24h avant ce CSA, vous nous annoncez l'annulation de la réunion 

départementale du 6 octobre 2026. Il devait pourtant s’agir de la deuxième réunion 

départementale depuis votre arrivée au service, alors que la première n’avait bénéficié de votre 

présence que la matinée sans que vous ayez jugé nécessaire de participer aux échanges de 



l’après-midi.  Alors que vous exprimiez des vœux de cohésion entre agent lors de la dernière 

réunion d'antenne d'Agen, vous nous supprimez le seul moment ou nous sommes tous et toutes 

réunis : quel mépris ! 

Vous méprisez le temps nécessaire à l'organisation dans nos plannings de cette journée 

importante pour le service.  

Vous méprisez tous vos agents, car vous ne pensez même pas que nous mériterions de connaitre 

le motif de cette annulation. 

 

Pour toutes ces urgences non considérées, pour l'ensemble des agents qui se sentent 

régulièrement méprisés par vos décisions, pour le temps que nous n’avons pas eu pour préparer 

ce CSA, et parce que nous refusons de participer à cette chambre d’enregistrement, les 

représentants de la CGT IP 47 ont décidé unanimement de ne pas siéger à ce CSA. 

 

Notre décision n'est pas un refus du dialogue. Il est au contraire l'expression de notre conception 

d'un véritable dialogue social. Nous sommes prêts à échanger lors d’un prochain CSA sur les 

sujets réellement au cœur des préoccupations des agents du SPIP 47. 

 

 

 

Les représentant su personnel CGT IP 


